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LXNATURE

3 ' Alkali , tant en général qu ' en
ariet

CHAPTERE XIX

Ce que čefl - qgue le Vol latil , l Acide
& PAlkal , tant en gtnéral quen
particulier .

l J , Ns le Chapitre Precedentnous avons dit
eoromany le Vola -

til dèvient un Aci „ & celui - ci
pn Alkali , principalement & gé -
néralem ea du chaos régénéré . , oü
de ie p

de pluie, &c . Nous expli?
; querons : à prefeni ce que ' eft que

ces matieres . Tout le monde ſcait
eque ſigniſie le terme de Yol latil ,
el - - dire , une fubftance fugitive;
ous ' appellons ainfi pparce que ’ eft

la ſi bflinke ou le
u

à plus fubtile
la plus volatile dans toutes les

o.
104es , auli bien dañs les uni -

Co6S
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verſels que dans les particuliers 5
car , dans lanalyfe par le feu ; ceft

celle guon obtient la premiere
& avant les autres principes , { oit

qu' elle vienne en forme liquide ou

coagulée .
' Acide eſt ainſi nommé , parce

guil monte aprës le Volatil , &

qu' il porte ordinairement , au nez &

ſur la langue , une odeur & un goùt

aigre ; nous avons prouvé que , dans

les univerfels , ceft le nitre ,
{ oit

gu' il foit coagulé ou en forme def

prit ; cet Acide ' appelle auſſi une

chofe mitoyenne ; un hermaphro -

dite , une nature moyenne entre le

Volatil & PAlkali , entre le Vola -

til & le fixe , & cela parce que cette

artie ou ce principe fe montre tour

jours dans les fujets univerfels après
le Volatil & avant Alkali , & fe

trouve ainſi au milieu ' eux . II a

aufi la propriété de la Nature

moyenne ; car il saffocie trës -al =
ſement au Volatil , & ' attache de

Riv
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7 mêmeà ’ Alkali auquel on le
j

aſans cette

a
re moyenne , aucun

Volatil ne devient fixe , & par elle
le volatil & le fixe font contraints de

N ' ajufter , de ' arranger8ede ’ accom :
mode

OES comme paft un tiers
arbitre & médiateur . Qui néglige

Ces obſervations , deviendra fage à
ſes dépens .

Nous donnons à PAlkali & au

fixece nom ; , parce qu' il eft plu
conftant dans le feu que tes précé -
dens , & qu' il eſt le troiſieme &

dernier penere dans toutes cho -

fes. Qu' iil paroiſſe à nos yeux dans
une forme coagulèe ou ſpiritueuſe ,
liquide ou feche „ ' il fait connoi -
tre ún effet alkalin ; il s appelle
toujours Alkali ou ſel allalin .
Encore que pari

la diftillation on le
faſſe monter eħ forme ' eſprit , onpeut

toujours , avec un fize fem-
f bibit a lui , le refixer dans fe mo -

ment : Nous alon montrer à pré -
fent ce que font le Volatil , ' Acide

0
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& ' Alkali , parce quils font les

parties principales qui exécutent &

font toutes les opérations dans les

univerfels & dans les individus .

Dans tes univerfels , qui font la

rofée , la pluie , la neige ,
la grêle ;

Les frimats , &c . le Volatil eft dans

ſon analyſe & diſtillation , après y

avoir fait précéder la putréfačtion 5
une eau très - fubtile ; claire & tranf -

parente , fans goût & volatile , la -

guelle , em continuant la diftilla -

tion , eſt ſuivie de plus en plus &

immediatement dunè eau plusgroſ -
fiere & plus pefante ; áprès cetté

eau ,
fuit ' Acide avec fon goût al -

gre ; après lui vient une huile

Epaiſſe & fétide qui appartient auſſi

X Acide ; car ' Acide eft une huile

étendue , & ' huile eft un Acide
condenſé : Fhuile peut auſſi , lorf

qwon la mêle & diftille avec de la

craie ou du colcothar ,
fe réfoudre

en Acide ; après cela il ne vien

plus rien ; mais ilrefte au fond une

g
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ſubſtance noire & brûlée en chàr =

bon , que les Chymiſtes appellent
vulgairement , caput mortuum ; lorſ -

—
qu ' on le réduit en cendres , par la

calcination , il fe fépare en wi
5

' eft - - dire , en cendres & en fel

quꝰon appelle ſel allali ; mais les cens

dres appartiennent auſſi à PAlkali ;
car des cendres & de ' Alkali on fait

un fujet qui réfifte au feu , ' eſt -

- dire un vetre ; les cendres font la

partie la plus fixe de chaque fujet 3
& enfuite le fel .

En diſtillant les animaux après
leur putréfaĉtion , la premiere chofe

qui monté ordinairement , Ceft un

efprit & un fel Volatil très - fort ,
très - Volatil , fétide & très - péné -
trant , accompagné de flegme ; &

ſouvent , lorſqu ' on pouſſe fort le feu ,
Fefprit entraine avec foi une huile

volatile : ce font ces choſes qu ' on
appelle ordinairement Holatil dans
les animaux . En continuant la dif -

tillation , fuit unflegme plus groflier ,
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& enſuite un eſprit ou Acide ani -

mal très - aigre & très - puant ; après
cela vient fon huile fétide que nous

appellons acide . Après tout il refte

au - fond le charbon ou les parties
alkalines , defquelles on tire au ré -

yerbere le fel alkali & les cendres .

Les végétaux donnent dans la

distillation , aprèsleur fermentation ,

un efprit volatil brûlant , avec fon

flegme , & fouvent une huile fub -
tile , qui eft lè Volatil des végé -
taux ; enfuite vient un flegme plus
groſſier ; après cela un véritable vi -

naigre & une huile épaiffe , fétide ,

qui eft ' Acide ; au fondil refte une

matiere brûlée ou charbon , qui , par

le réverbere , fe fépare en cendre &

en fel » ' eftlAlkali végétal .
Lesminéraux , lorfqwon les dif -

tille ' abord qu ils font tirés des mi ~

nieres , donnent quelque peu ' eau

douce & flegmatique , & un efprit

aigre ” ' eft le Volatil minéral ; en -

fuite vient une vapeur aigre que les
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Chymiſtes appellent communement

' huile , comme ils appellènt fa pre -
miere eau eſprit : cette vapeur eft

LAcide , qui eſt le deuxieme prin -
oipe ; quoique cettè huile , ainſi que

Fefprit , foient deux Acides , les :

Chymiſtes ne laiſſent pas de les diſ -

tinguer par des termes différens 3
ſuivant la diverſitè de leurs qualités ;
Ala fin , les réfidus qui demeurent au

fond , font une terre dune couleur

différente fuivant la Nature du mi -
néral ; cette terre fe fépare par le
réverbere en deux parties . , en terre

& en fel , ce qui fait la partie alka -

line des minéraux .

Jufqu ` ici nous avons examiné en

général de quoi & comment le vafte
Univers a přis fon origine , quels
ont été fes principes au commence -

ment , & en quelles parties ils fe
{font enfuite féparés ; combien il

ena , & comment ils fe font diver -

ſifiés dans les différens regnes ; ce

qu' ils opérent ; quel eft leur but &
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leur fin . Nous deſcendrons main -

tenant aux eſpeces & aux indivi -

dus , comme du plus grand au plus
petit , & nous examinerons &gale -
ment leur naiffance & leur origine 5

leurs moyens & leurs fins ; ' eft -

- dire que nous confidererons en

détail les : principes des animaux ,

végétaux & minéraux , & nous def

tineronsà chaque regne un Chapitre
! NS

‘ à part pour en faire examen ,

CHAPITRE XX

Comment naiffent les Animaux , de

quels principes ils font compofës s

€ r en quoi ils fe refoluent ,

Arbre de generation des Animaux .

° . Sperme mufcilagineux maftulin Ẹ fë -
minin ,: ou guhr animal ,

° . Formation liguoreufe & cryflalliņe de

Lenfant
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